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Il est minuit passé, après m'être pris une branlée à Warcraft 3 [1] parce que mes coéquipiers étaient des gros nazes de première qui n'écoutent pas mes conseils, je décide de mouler un peu avant de me coucher. Pendant que je débats avec un chauve, deux javateux, un debianniste et 5 chômeurs pour savoir pourquoi Tom Cruise n'a pas collé une mandale à son fils dans la guerre des mondes [2], je jette un bref coup d'oeil sur les jounaux à la recherche d'infos toutes fraîches.  C'est alors que bizarrement, l'envie me prend d'en poster un moi aussi.



Mais voilà, il y a juste un petit problème : je n'ai rien d'intéressant à dire dans ce journal. Je contourne donc l'obstacle en décidant de poster un journal en disant que je n'ai rien à dire. Pourquoi s'embarasser de scrupules ? S'il fallait ouvrir sa gueule seulement quand on a quelque chose de pertinent à annoncer, il ne se créerait pas un nouveau blog chaque minute, les journaux télévisés dureraient 60 secondes et SFR ferait faillite.



Enfin quand même, faut bien raconter quelque chose, même si ça n'intéresse que celui qui les raconte. Je fais donc une liste d'idées qui me viennent à l'esprit :

- troller sur Debian

- se moquer de Debian

- dire du mal grauitement de Debian

- émettre des critiques sur Debian

- taper méchamment sur Debian

- charrier Debian

- raconter ma vie (en tâchant de placer judicieusement le mot "Debian" dans le texte)



En éliminant toutes les options déjà utilisées dans des précédentes interventions, je me rabats sur la dernière.



Pourtant j'aime pas raconter ma vie, pas seulement parce qu'elle est moche, plate et inintéressante, mais aussi parce que, avec cette société de voyeurs, ça serait capable d'intéresser quelques glandeurs pervers qui se reproduisent comme des lapins depuis qu'internet s'est démocratisé. Je ne veux pas prendre ce risque, aussi je dois trouver des événements sans intérêts.



Tiens, au hasard, c'est bientôt la fin des vacances pour moi. Après deux semaines dont une sans internet (qui compte donc pour 5), je retourne sur mon lieu de travail. A moi la vie estivale dans les villes où tout est fait pour te rappeler que tu ferais mieux d'être ailleurs. A moi les rues désertes, les magasins fermés, les transports en commun anémiques, les campus [3] aussi vivants que si une bombe à neutron avait explosé la veille. Heureusement qu'il n'y a pas d'élections en été, je serais capable de voter libéral rien que pour voir les gens travailler à nouveau et réanimer la ville. L'été devrait vraiment être interdit.



Heureusement quand même que je n'ai pris que deux semaines. J'avais pris un baladeur MP3 chez LDLC 10 jours avant de partir. Bien que censé être disponible, il n'a été expédié que le jour de mon départ en vacances (après avoir attendu comme un histérique la semaine durant). Du coup je reviens juste avant la fin des 15 jours de garde à La Poste. J'aurais dù me méfier : je recevait plus de pub de leur part dans ma boîte Free, ce qui aurait dù être suspect. Problèmes logiciels qu'ils disaient (certains ont voulu faire un parallèle avec l'utilisation d'un environnement M$, mais comme c'est un journal et que je n'ai pas besoin d'être plussé pour ça, je dirai que je m'en fous). Enfin bon, si je suis trop con pour croire que tout marche aussi bien en été que pendant l'année, c'est mon problème.



Bon, on va peut-être arrêter là, si ça continue je vais finir par dire que je suis en train d'écouter Buena Vista et que j'ai bu un Coca. Ca fera déjà un beau journal ... a chier. :)



[1] un des rares jeux jouables sur un ibook G4.

[2] ça se regarde, mais bon ça ne passera pas à la postérité.

[3] je bosse sur un campus.
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